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ch ances de succès, c ’est p référable pour le p a ys et 
pour les villageois. E n effet, ceux-ci sont alors ch argés 
de construire et d ’entretenir en bon éta t cinq à dix 
kilom ètres de chaussée, auxquels ils doivent travailler 
quinze jours au printem ps et à l’autom ne. L a  route 
est donc réellem en t construite, et les p aysan s en pro­
fitent. —  D ’ailleurs, le p réfet y  trouve aussi son com pte. 
Il ne m anque pas d’en vo yer à Constantinople, un lon g  
rap p ort où il établit, en s’appu yant sur le tém oig n age  
de g en s d ign es de foi, p rêts à le confirm er p ar serm ent, 
qu ’ il a construit une chaussée d’une étendue au moins 
quadruple. Cependant, d’après ce docum ent, l’oeuvre 
aurait été si difficile que le v illag e  n ’en aurait pu 
a ch eve r plus du tiers. P a r  suite, le  p réfet aurait été 
o b lig é  d’e n g a g e r  des travailleurs auxiliaires et de 
fournir une gran d e quantité de pierre. Il aurait 
dépen sé de cette  façon  trois cents livres turques, c ’est- 
à-dire six  m ille quatre cen ts francs, en em pruntant 
cette  som m e au reven u  des im pôts com m unaux.

C es prétendues constructions de routes form ent 
la  plus im portan te p réoccupation  des hauts fonction­
naires, car elles rep résen ten t les sources principales 
où ils puisent leur richesse. L a  population urbaine 
fou rn it, p ar le tém étouat e t le  te tza re t, les fonds 
n écessaires à l’exécution de ces travau x; la population 
rurale en p a ye  une secon de fois les frais ; pourtant 
jam ais aucune route ne s ’ach ève. O n peut donc 
exploiter ce filon de nouveau tous les ans. L ’em ployé 
turc n e saurait, du reste, y  vo ir un acte  frauduleux, 
car les chrétiens ne se donnent jam ais la peine de se 
plaindre, sach an t bien que leurs réclam ations n ’arri­
veraien t ni au S e cré taria t d ’E tat ni au palais du 
sultan.

T ou tefois, il y  a quelques an n ées, la détressé 
financière du gou vern em en t ottom an a ya n t atteint son 
m axim um, la S u b lim e-P o rte  en joign it rigoureusem ent 
a u x  valis de v e rser  à la  caisse cen trale de Constan- 
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